
ment religieux c'es écoles publiques, avait déjà forcé les
catholiques à retirer leurs enfants des établissements de
PEtat, pour lus mettre dans les maisons où ils puissenit
être élevés dans des principes conformes à la foi de la
famille; cetle'.même, intolérance va les contraindre main-
teniant, on1 Chassant les ýaumôniers des hôpitaux, à s'in-
poser <le nouveaux sacrifices, pour préparer aux pauvres
malades des asiles où ils soient assurés -de nie point mourir
ýSans avoir« été visités, encouragés et cunsolés par un
prêtre.

MgIr Farchelevèquie de Paris vient en effet d'adresser cen
ce sens un chialeureux\ et éloquent appel iii la charité
privée.

Après avoir eng igé les fidèles -à multiplier et à soutenir
les associations déjà existantes qui ont pour but de soi
gner les malades à domicile, le vénérable prélat ajoute

Si le zèle trouve d'autres moyens encore de procurer
ce ]>efi-eii-ieles secours de la rlgo-u

'pauvres infirmes, nous nie p)ohuvons qu'y applaudir
d' avance :petites ambulances formées àt peul de friais

-dans les maisons particulières!, aidaptatioi- le locaux
inloccujiés à Ful,-agCe ho0spitalier, Création même déta-
blisSzenents nouveaux, làt où l'initiative les hommes de
bien se montrerait, assez généreuse imour l'entreprendre,

"voilàt autant, de perspectives qui s'ouvrent devant votre
noble ardeur. Qui sait -si ci,ý tant d"ellèrts et dle tenta-
tives nie sortiront pas un jour (le nouveaux lioplilakux
libres, OÙ l'on retrou ver'a, avec les Soins du Corps, l'es-
11rit chrlétienl, d'où sonit niées touites ce's institutlions
hospitaliè'res (11101 dénature autjourid'huti ?
De: hôpitanx libres ! detotcta irbendmn,

nus n Voulons retenir que Ce molt, et, nous souhaitons
qu'en le prononçant, Mgr Guibert, ait été pr'ophète.

C'est, en ellèti la seu le soLition pratique de la question
qui vient d'être posée, par E.-s lakhisateurs à outranc,îaux
consciences catholiquesý.

Conmnent empêichier que ces mnilliers d'infortunis qui.


